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Le bueaitu de l'Écho est trainsporté au No. 27, rue

St. Vincent, conform-iuémeit à l'avis donné au mois de
mars dernier, chez A. T. Mdarsan, écr., avocat, le
êra t du journal.

\O\lU Ali. - Chroni a De VAnteiLt. on Philosophie,
(saite.)Consécratxon, du Ngr. Ohades Larocque, ývcqie
d. Si, lyacinthe; dlicours du 1éi-. \assiro .Désaulniers;

de iht. Q. E. natier, procurear-ganóml du lias-
Clnnada; répou.se de .Mgr. Clhs. Laroice; adresse et.
offranîde des Dames de Chirité h Mgr. Larocque; joli mot
du vénérable.Me;sire Mignault; installation du Migr. L:a-
rocque à St. Hyracimîthe ; discours de Mgr. Taeh.-Analyse
du discours de N. Colit, prêtre de St. Sulpice, prononcé ià
l'Eglise Notr-Dame dle Montréal -Le Mlouremnent Catio-
tique das tu VAie(uîisille, (quite'.)

Citron ique.
-~Dans les dernières années, nous avons traversé

bien des crises inqu,étantes, et pleines de tristts
prévisions pour les amis de l'Eglise et les partisans
du bon droit; or actuellement,après la défaite de
Sodowa et le cruel destin des armes autrichiennes,
il semble que nous sommes encore arrivés à l'une
des plus pénibles phases de la lutte du bien contre
le mal pendant ce siècle, mais nous ne devons pas
oublier que nous appartenons à une cause qui a les
promesses de la victoire et du triomphe, contre tous
les cfbrts dles puissances mauvaises.

Nous n'avons donc pas a abandonner la conso-
lation de l'espérance, nous n'avons pas à oublier
surtout, à un pareil moment, que tout dépend, dans
les événements qui s'accomplissent, d'une autorité
supérieure à toutes celles de la terre, et qui a donné,
sous nos yenx, des preuves de s'a providence et de
sa continuelle assistance.

Dans ce qui s'est passé depuis quelque temps, il
y a eu bien des questions difficiles, les unes actuel-
lement n'existent plus ; les autres n'ont pas encore
été,résolues dans un sens absolument satisfiuisant,
mais au moins peut-on dire que le mal n'a pas été
tout ce que les ennemis de l'Eglisc l'avaient an-
noncé d'avance, et qu'il a été compensé par un con-
cours de circonstances qui ont révélé en particulier
dans l'autorité pontificale une jeunesse et. une vi-
gucur toutes nouvelles, et une intiuence sur les

11ont'. Abonneet six M Jo1s, Loo ; un AI%, 82,00.
r : a Montrén1 :7, 1ine St. vlicenl.

cSurs cqui rappellent ce que nous connaissons des
plus grandes et des plus glorieuses époques de
PEglcrise,

Ce que nous avons vu s'accomplir à l'égard du
centro de la catholicité, nous espérons le voir se
renouveler par rapport à cette puissance catholique
qui est l'un des boulevards de la foi catholique, et
qui est en lutte actuellement à tous les efforts du
.protestantisne cen Allemagne. Les derniers éve-
nements ouvriront les yeux aux autres puissances
catholiques et leur feront voir leurs vrais intérêts et
leur salut au milieu d'une si terrible tempête.

Le St. Siège, au milieu de toutes ces diflicultés,
ne se laisse ébranler ni par les menaces ii

par le cours des événements, niais continue nyec
calme et avec constance le règlement de toutes
ces questions financières, dont ladministration
pontificale avait été embarrassée par l'ancien gou-
vernement révolutionnaire de IS49.

Le Souverain-Pon tife veut éteindre la dette con-
tractée par le triumvirat aux conditions les plus
onéreuses, et à cette dette il va en substituer une
antre à des conditions plus avantageuses, et qu'il
sera en mesure de liquider dans trois ans.

Ceci est une mesure de la plus sage adminis-
tration, et nous ne doutons pas que les catholiques
ne s'empressent de concourir aux vues du St. Siège
en de telles circonstances.

L'aflaiblissenent de l'Autriche n'aura pas d'autre
eflet en Italie que de fortifier l'occupation française
à Rome, et c'est dans un court délai que Je nouvel
emprunt sera soldé ; nous exposons ci-après quelles
en sont les conditions

Pour assurer au Trésor des Etats du St. Siège,
nue complète indépendance, durant les négocia-
lions pendantes entre les gouvernements de France
et d'Italie, pour la liquidation de la dette de l'Etat
Pontifical, Sa Sainteté le Pape Pie. IX, par Acte
Pontifical du 11 avril 1866, a décrété l'émission
par souscription, d'un emprunt offert maintenant
au public.

c Quoique des emprunts précédents aiént été
effectués presqu'au pair, Sa Sainteté,:en considé-
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